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NE LAISSONS PAS DÉMENTELER CE PATRIMOINE HISTORIQUE  ET SOCIAL 
 

C’est à marche forcée, que l’ex-ancien nouveau Maire de Dijon, veut obtenir par le CHU 
propriétaire la cession de l’hôpital à bas prix (8 millions de moins) pour le céder à la so-
ciété EIFFAGE (Société autoroutière, comme APRR, déjà gavée des milliards de nos péages) 
sollicitée pour le « bétonnage » de ce site historique et en faire « leur cité de la gastrono-
mie » sorte « d’usine à bouffe sélecte » et autre débit de boissons. 
 

Alors que les souffrances sociales diverses touchent comme ailleurs de nombreux dijon-
nais, ce projet nombriliste n’apportera rien de bon aux Dijonnais, ni social, ni culturel, ni 
économique. (Seul profit, celui pour quelques investisseurs financiers, dont nos élites 
mendieront la reconnaissance) 
 

La vraie gastronomie est dans notre ville et nos vi llages 
 

Il faut mettre en avant les atouts qu’offrent nos restaurants dijonnais et notre Route des 
Climats et ses Grands Crus, allant de Chenôve à Beaune, dotée de ses vins prestigieux, 
de restaurants (de tous niveaux gastronomiques), alliés à la beauté des paysages et le 
charme de nos villages. 
 

C’est autre chose que le hideux caisson bétonné voulu par le Maire. 
 

Le Parti de Gauche, du Sud Dijonnais et de la Côte, pense indispensable que soit 
conservé ce patrimoine immobilier à caractère médico-social public.  
En le transformant en partie en maison de retraite médicalisée , offrant aux personnes 
âgées un cadre de vie calme et tranquille. 
 

En maintenant sur place un service hospitalier d’urgences extrême s (AVC, infarctus, 
hémorragie interne…), chaque seconde compte pour sauver des vies, pour couvrir le Sud 
Dijonnais et la Côte qui vont se trouver désertifiés avec le départ de cliniques vers un 
centre de santé privé (Toison d’Or).  
 

Rien ne doit être décidé dans le dos des citoyens. NON au 49.3, de source gouverne-
mentale, infligé aux Dijonnais 

 

Le Parti de Gauche apporte son soutien aux syndicat s des personnels et 
associations d’usagers et propose  l’organisation d’un référendum préala-
blement à toutes décisions. 

Daniel MANGIONE et Michel AMALRIC 

Bientôt 100 000 signataires et vous ? 



CESSION DE L’HÔPITAL GÉNÉRAL,  

LES SYNDICATS CONVOQUÉS 

 

Rédaction :Françoise BERGER, Michel AMALRIC et 
Daniel MANGIONE 
Maquettage : Ghislaine WEISHAR 

Pour dialoguer, échanger, proposer, adhérer au Parti 
de Gauche : �: 03 80 64 69 97 ou 06 19 44 82 74 
Courriel : � labutterouge21@gmail.com 

Les syndicats comprennent vite, il faut juste leur ex-
pliquer longtemps. C’est en substance ce que doivent 
penser l’Agence régionale de la santé (ARS), la mairie 
de Dijon, et la direction du CHU. Pour s’assurer que le 
message s’imprime bien dans les esprits des représen-
tants du personnel, une réunion est prévue, courant sep-
tembre, d’après la communication de l’ARS. L’objectif : 
« Donner un maximum d’informations sur la cession de 
l’hôpital général qui a fait l’objet de questions de la 
part des organisations syndicales », explique l’agence 
régionale. 

 Pourtant, dans la convocation, envoyée le 3 septembre par mail à tous les participants, les informations 
sont beaucoup plus précises. À l’initiative de cette entrevue, le directeur de l’ARS, Christophe Lannelon-
gue. La convocation est prévue pour le 15 septembre, à 14 h 30 au siège de l’agence. Sont conviés : Fran-
çois Rebsamen, Nathalie Koenders pour la mairie, la directrice régionale des finances publiques, l’adminis-
trateur des finances publiques, la responsable des Domaines et son adjoint, ensuite tous ceux qui dirigent le 
CHU, et enfin les syndicats. 

 Trois points à l’ordre du jour : la cession de l’hôpital général, le changement de nom du CHU, et la mi-
se en place du plan triennal du CHU et du contrat de performance. Ce type de convocation est rarissi-
me. Le problème avec la cession de l’hôpital repose sur son prix de vente. La mairie souhaite racheter le 
site, pour le céder à Eiffage afin de construire la cité de la gastronomie. Les syndicats craignent que le prix 
proposé ne soit le même que celui voulu par Eiffage, sans que le CHU ne puisse avoir son mot à dire. De 
plus, ces mêmes organisations se sentent lésées puisqu’une autre offre proposait 8 millions d’euros de plus. 
Mais cette dernière a été écartée par la Ville, une nouvelle fois sans consultation du CHU. 

 Le 12 octobre prochain, un conseil de surveillance est prévu pour acter la cession de ce terrain. 

 Pourquoi tant de remue-ménage ? Visiblement, mairie et ARS souhaitent que ce dossier ne souffre d’au-
cune contestation. D’autant, que l’hôpital restant propriétaire du terrain peut avoir le dernier mot. Car, mê-
me si la mairie préempte le site, c’est-à-dire achète le terrain avant tout le monde, le CHU pourrait contester 
cette décision, et finalement le vendre à un plus offrant. Cette situation s’est déjà produite à Clermont-
Ferrand où le CHU auvergnat avait refusé la préemption municipale d’un site en centre-ville, pour le céder 
à une meilleure offre. Si ce cas de figure se produisait à Dijon, quel serait l’avenir de la cité de la gastrono-
mie ? Eiffage serait obligé de revoir sa copie. Le projet pourrait même être complètement relancé. Bref, la 
cité de la gastronomie deviendrait indigeste. 

GAZETTE INFO, jeudi 10 septembre 2015 par Jérémie Demay 

Avis d’une salariée, sur Internet 
Pour avoir travaillé 19 mémorables années de nuit dans ce qui était un petit village convivial, 
après s’être serré les coudes avec les collègues pour maintenir de fragiles vies, me voilà tout sim-
plement ÉCŒURÉE par ce projet d’horrible bétonnage (mais notre bellâtre de mégalomaire aime 
le béton…)Tous ces magnifiques bâtiments masqués par un truc sans nom, ces arbres centenaires 
et jardins bucoliques, anéantis par les projets onéreux d’un égocentrique ! Qui va payer, le petit 
peuple. Et ça se dit socialiste ! Les bâtiments, rénovés, auraient été plus indiqués pour accueillir 
une maison de retraite ou au moins quelque chose d’utile ! 


